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Syndicat des fabriques d'ébauches 
Le National suisse commentant la décision 
prise par le syndicat des fabriques d'ébau-
ches !concernant la suspension du tarif, et 
l'article que nous avons consacré à cette im-
portante qustion dans notre dernier numéro, 
formule les conclusions suivantes, conformes 
aux nôtres : 
« La décision du syndicat, si elle doit 
être appliquée, aura pour toute la fabri-
que horlogère des conséquences très gra-
ves, car elle provoquera une grande dé-
préciation de tous les stocks d'ébauches 
et de pièces terminées, la diminution du 
prix des montres, la réduction des béné-
fices et la baisse des salaires. Ce sera 
peut-être la chute du syndicat, puis vien-
dra le tour de ceux qu'on a eu tant de 
peine à fonder ; la création d'une associa-
tion des fabricants d'horlogerie sera ren-
voyée aux calendes grecques, et nous 
retomberons en plein dans le gâchis de 
la libre concurrence, qui peut se traduire 
par cette formule : Chacun pour soi, Dieu 
pour tous, ou même par celle-ci : Après 
moi le déluge. 
« Mais nous espérons que les choses 
n'en arriveront pas à ce point; nous 
espérons plutôt qu'il se fera une réaction 
immédiate, que les fabriques dissidentes, 
sentant le danger auquel elles s'exposent, 
entreront dans le giron qui leur est tou-
jours ouvert, et que l'immense majorité 
des fabriques d'horlogerie soutiendront 
le syndicat. 
t Nous reconnaissons volontiers que 
ce dernier a eu au début des tâtonne-
ments, des défaillances, que c'est loin 
d'être une œuvre parfaite; mais nous en-
visageons que l'avenir de l'industrie hor-
logère dépend presque exclusivement 
d'une solide organisation, et c'est pour-
quoi nous désirons qu'on ne recule pas 
dans la voie des groupements profession-
nels et commerciaux. » 
De son côté l'Impartial fait suivre la publi-
cation de la circulaire du syndicat des fabri-
ques d'ébauches des réflexions suivantes : 
« Nous espérons aussi que l'appel de 
la chambre syndicale sera entendu et que 
les fabricants d'horlogerie feront le géné-
reux et patriotique effort qui leur est de-
mandé. Au reste, ce n'est qu'un sacrifice 
apparent qu'ils ont à faire, leur intérêt 
vrai étant en réalité solidaire de celui de 
tous les membres actifs de notre indus-
trie horlogère. » 
L'appréciation des deux principaux jour-
naux de la Ghaux-de-Fonds, fait bien augu-
rer du résultat qu'aura, sur notre principale 
place horlogère, l'appel du syndicat des fa-
briques d'ébauches ; nous notons avec la 
plus vive satisfaction ces symptômes favora-
bles. 
Les sociétés coopératives en Angleterre 
Il ressort d'un « livre bleu » récem-
ment publié par ordre du Parlement que 
1097 sociétés coopératives d'Angleterre 
seulement (l'Ecosse, où la coopération 
est excessivement développée, formant un 
tout à part) ont envoyé au chief-registrar 
(secrétaire général) des associations mu-
tualistes un résumé de leurs opérations 
pendant l'année 4889. 
L'ensemble de ces relevés statistiques 
accuse un effectif de 801,861 membres, 
soit près de 59,000 de plus que l'année 
précédente. Le total de ventes effectuées 
s'élève à 721 millions et demi de francs, 
soit une augmentation de 51 millions 
sur l'exercice de 1889. Les bénéfices 
nets ont atteint le chiffre de 66 millions 
et demi de francs. « Ces résultats, fait 
observer avec raison le secrétaire géné-
ral, sont une preuve éclatante de l'esprit 
d'économie de la classe ouvrière anglaise, 
en même temps que son aptitude aux af-
faires. » 
Les comités industriels de Lanças ter 
et de York sont à la tête du mouvement. 
Le premier compte dans sa population 
223,000 coopérateurs, le second 197,000. 
Il existe, à l'heure qu'il est, pas moins 
de trente sociétés de consommation dont 
l'effectif dépasse 5000 membres. L'une 
d'elles, celle de Leeds, en a 25,218; cinq 
autres en ont chacune plus de 10,000. 
Onze sociétés accusent un chiffre d'af-
faires annuel dépassant 250,000 livres 
sterling, soit 6,250,000 francs. La plus 
importante est le Wholesale (société de 
gros), qui a vendu en 1889 pour 151 
millions de marchandises; après elle vient 
l'association du Service civil, de Londres, 
qui en a vendu pour 44 millions. 
Tel est le prestige du succès, que de 
toute part, à l'heure qu'il est, on usurpe 
les noms de coopération et coopératif, et 
qu'il se fonde, à l'abri de ces noms, des 
compagnies qui n'ont pour but que la 
spéculation et l'intérêt privé. 
Chez les d é c o r a t e u r s 
SonvHlier, le 23 décembre 1890. 
Monsieur le rédacteur, 
Veuillez, s'il vous plaît, accorder l'hospita-
lité des colonnes de votre journal, an com-
muniqué suivant : 
Fédération des patrons et ouvriers 
décorateurs 
La Chambre syndicale directrice mixte, le 
comité central de la fédération des ouvriers 
graveurs et guillocheurs, la Fédération des 
chefs d'ateliers décorateurs, les syndicats 
patronaux et ouvriers, de diverses localités, 
représentés par leurs délégations respecti-
ves, siégeant régulièrement à l'Hôtel-de-Ville 
de Saint-Imier, le dimanche 21 décembre 
1890, ont pris les résolutions suivantes : 
1° Tous les chefs d'atelier décorateurs, 
sont rappelés à la stricte observation, des 
dispositions de la convention réciproque 
spécialement en ce qui concerne la limitation 
498 LA FÉDÉRATION HORLOGÈRE SUISSE 
des heures de travail, dont des violations sont 
malheureusement constatées. 
2° Les mêmes chefs d'atelier sont rappe-
lés à la convention stipulée entre la fédéra-
tion patronale et la fédération ouvrière, con-
cernant l'application des 'tarifs, arrêtés par 
la fédération patronale et mise en vigueur à 
l'égard de MM. les fabricants d'horlogerie. 
3° L'application des tarifs tombant sous 
l'application des règles de la convention ré-
ciproque, toutes les infractions y.relatives 
seront rigoureusement soumises à une en-
quête devant les Chambres syndicales mixtes, 
qui prononceront les pénalités prévues par 
ladite convention. 
4° Les présentes résolutions seront portées 
à la connaissance des intéressés par la voie 
de la presse. 
Ainsi fait à Saint-Jmier le 21 décem-
bre 1S9Û 
Le bureau de l'Assemblée : 
Le secrétaire. Le président, 
E d o u a r d T isso t . F r i t z B r a n d t . 
C o r r e s p o n d a n c e 
d u c o m i t é d e la sec t ion d e s p l a n t e u r s 
. . d u l i o f l e 
Félicitations 
Nous constatons avec plaisir que, au reçu 
de notre circulaire, M. Georges Favre-Jacot, 
chef de la fabrique des Billodes a annoncé à 
ses ouvriers qu'il acceptait l'augmentation à 
partir du 1er janvier, en même temps qu'il 
réduisait la journée de travail à 10 1/2 heures. 
Le comité. 
NOl]VKLLES DIVERSES 
U n n o u v e a u j o u r n a l . — Sous le titre 
de : Feuille d'informations pour l'acheteur à 
Genève, vient de paraître un nouvel organe 
de publicité destiné, dans la pensée des né-
gociants qui en ont pris l'initiative, à fournir 
à leurs clients les adresses des maisons de la 
place qui vendent des articles divers et usuels 
dans les meilleures conditions de prix et de 
qualité. JIs veulent montrer que la place de 
Genève peut rivaliser avec les commerces 
similaires de l'étranger. 
P o s t e s . — La direction des postes adresse 
au public, en vue de la période de fin d'an-
née qui approche les recommandations sui-
vantes : 
1° Ne pas attendre aux derniers jours pour 
expédier les articles de messagerie (cadeaux 
de Noël et de Nouvel-An), afin d'éviter l'en-
combrement dans les bureaux de poste et 
dans les gares de chemins de fer étrangers, 
et, conséquemment, des retards dans la dis-
tribution à domicile. 
2° Mettre les adresses très complètes sur 
les cartes de visite locales, parce que celles-
ci sont distribuées par des surnuméraires 
facteurs. 
3° Consigner les cartes de visite plusieurs 
jours à l'avance pour éviter une trop grande 
accumulation au 31 décembre et le 1er jan-
vier. La direction des postes prend toutes les 
mesures nécessaires pour une prompte dis-
tribution, mais elle prie le public de l'aider 
pour lui faciliter le service, très chargé et 
très compliqué pendant celte période. 
P r ê t e u r s i n t e r l o p e s . — Depuis quel-
que temps, on voit figurer dans les annonces 
des journaux des offres de prêts d'argent à 
des conditions extrêmement favorables en 
apparence. Or on assure que, parmi ces of-
fres, il y en a beaucoup, la plupart peut-
être, qui sont faites par des gens peu scrupu-
leux et ne méritant aucune confiance. Le 
procédé employé consiste généralement en 
ceci : Lorsqu'un emprunteur s'adresse à la 
maison qui fait l'offre, on lui demande tout 
simplement d'accepter des traites, sur Paris 
par exemple, où ces traites sont escomptées, 
mais, au lieu de lui renvoyer l'argent, on lui 
envoie des traites sans valeurs qui revien-
nent protestées à l'emprunteur, lequel se 
trouve ainsi obligé de rembourser deux fois 
la somme. 
De pareils procédés constituent une véri-
table tromperie. Aussi l'Association suisse 
pour la sauvegarde des crédits signale-t-elle 
dans son bulletin, la Confidentia, les maisons, 
la plupart établies à l'étringer, qui s'en ren-
dent coupables. Cette association voudrait 
voir tous les journaux suisses reproduire ses 
listes de maisons indignes de confiance. C'est 
assez difficile. Chez nous du moins, ce sys-
tème aurait l'inconvénient de nous exposer 
à de continuelles poursuites en diffamation. 
La Confidentiel-n'a. aucun caractère officiel. 
Elle peut, de meilleure foi du monde, com-
mettre des erreurs. Seul un tribunal aurait 
l'autorité et la compétence nécessaire pour 
rendre un jugement que la presse puisse re-
produire sans crainte. 
Il n'en est pas moins utile et urgent de 
mettre le public sur ses gardes et» de l'en-
gager à prendre des informations avant de 
s'engager dans des négociations avec des in-
connus demeurant au loin. Nous ne pouvons 
que l'engager, par exemple, à s'adresser en 
pareil cas à la Confidentia, à Berne, qui peut 
donner, sous sa propre responsabilité, des 
renseignements ce canfidentiels. » 
l t a l i e - A u t r i c h e - H o n g r i e . — De la part 
du ministère italien une déclaration a été 
faite à la chambre des députés que le délai 
expirant le 31 décembre courant pour la 
dénonciation du traité de commerce italo-
autrîchien, sera très probablement prorogé 
d'une anné par un accord, qui est près d'être 
conclu. Une motion du député Pantano (de 
l'extrême gauche) qui demandait que la 
dénonciation ait lieu avant le 31 décembre 
a été retirée à la suite de la déclaration minis-
térielle. Si le délai de dénonciation était 
effectivement prolongé d'une année, le traité 
demeurerait encore en vigueur pendant au 
moins deux ans, c'est-à-dire jusqu'à la fin 
de 1892. 
M a n d a t s - p o s t e . — Cours de versement 
pour l'Allemagne. Le cours de versement 
des mandats-poste pour l'Allemagne, qui 
avait été fixé à 124V2 cts. pour 1 mark, à 
partir du 1er mars 1889, est élevé à 125 cts. 
pour 1 mark, à partir du 1er janvier 1891. 
E c h a n g e a v e c Z a n z i b a r . — A partir 
du 1er janvier 1Ô91, il pourra être échangé 
des mandats-poste ordinaires entre la Suisse 
et l'île de Zanzibar (Côte orientale d'Afrique), 
par l'intermédiaire du bureau de poste fran-
çais établi à Zanzibar. Les taxes, montant 
maximum, valeur monétaire, mise en compte, 
etc. sont les mêmes que dans l'échange avec 
la France, tant pour les mandats à destination 
que pour ceux en provenance de Zanzibar. 
Dépêches e n l e t t r e s d i r e c t e s p o u r 
les E t a t s Unis . — Nous sommes informés 
que les départs de Southampton des paque-
bots du «NorddeutschenLloyd», fixés aux 21 
et 28 décembre et au 4 janvier prochain, 
n'auront pas lieu. Il en résulte que la pre-
mière expédition des dépêches en lettres pour 
New-York, que les bureaux ambulants de 
Bàle à B^lfort, train 104, et de Genève à 
Culoz, train 288, feront par l'intermédiaire de 
ces paquebots, aura lieu le 10 janvier pro-
chain. . -. · 
D a n e m a r k . — Le consul suisse à Copen-
hague déconseille vivement aux personnes 
cherchant du travail, de se rendre en Dane-
mark si elles ne possèdent pas des moyens 
de subsistance. Dans ce pays, toutes les 
branches sont encombrés et l'année dernière, 
par exemple, aucun de nos compatriotes par-
tis pour Copenhague dans le but d'y travailler, 
n'a eu la chance d'y trouver une occupation. 
Consu l t â t» . — La Ostschweiz apprend 
qu'il serait question de M. Steiger-Meyer, à 
Hérisau, pour remplir le nouveau poste de 
consul de carrière, à Londres. La candidature 
serait bien vue dans le monde du commerce 
zuricois et saint-gallois. 
Le Conseil fédéral n'est cependant pas en-
core décidé s'il nommera un juriste ou un 
commerçant à ce poste. 
D o u a n e s . — La commission française 
des douanes continue à travailler d'arrache-
pied pour pouvoir, comme le lui a demandé 
le ministre du commerce, déposer tous ses 
rapports avant le 20 janvier. 
Elle se réunit tous les matins et chaque 
jour elle avance son œuvre, élevant presque 
toujours les droits proposés par le gouverne-
ment. Elle est, en ce moment-ci, arrivée à 
l'une des queslions capitales, peut-être la 
plus importante de toutes, le régime douanier 
a appliquer aux matières premières, les peaux, 
la laine et la soie. Entreront-elles en franchise? 
ou bien ne leur accordera-t-on que l'admis-
sion temporaire ou le drawback? 
Le gouvernement s'est prononcé pour la 
franchise, la sous-commission aussi : que 
fera maintenant la commission elle même'? 
Les représentants des départements séri-
cicoles doivent se réunir demain au Palais-
Bourbon pour examiner les compensations 
que le gouvernement offre à la sériciculture 
et qui, pour le budget, représentent une 
dépense d'environ trois millions. La fourni-
ture des graines saines à bon marché peut 
avoir une réelle importance, mais il n'est pas 
probable pue les sénateurs et les députés du 
Midi attachent une bien grande importance à 
la création de cours de sériciculture. 
E m i g r a t i o n . — Une lettre adressée au 
Département fédéral de justice et police par 
le consul suisse à Montevideo, le 22 novembre 
1890, le prie d'user de touti son influence 
pour empêcher l'émigration dans le Rio de 
la Plata en général et dans l'Uruguay en par-
ticulier. Il prie et il conjure tous nos com-
patriotes de rester chez eux, car, dans ces 
pays, ils ne trouvent pour le moment que 
d'amères déceptions et de tristes désillussions. 
Il n'y a ni crédit, ni travail, pas même pour 
les ouvriers de métier, fort recherchés il y a 
deux ans et même un an. Les profassions 
libérales sourtout ne trouvent rien et la misère 
attend assurément les professeurs, teneurs de 
livres, etc. 
En un mot, dit-il, agissez, je vous prie, 
dans votre sphère, pour empêcher nos con-
citoyens de venir dans nos contrées pour le 
moment. 
V o y a g e u r s de c o m m e r c e . — L'as-
semblée des délégués des sections de la so-
ciété suisse des voyageurs de commerce, qui 
a eu lieu samedi et dimanche à Zoug, a dési-
gné Lausanne comme prochain lieu de réu-
nion. La société compte 2ô sections et 1466 
membres. La fondation d'une caisse obliga-
toire de secours contre la maladie a été dé-
cidée. 
C r è v e d e s emp loyée d e c h e m i n d e 
1er. — Il semble qu'il y ait peu d'espoir 
d'éviter dans le nord de l'Angleterre et en 
E "osse une grève d'employés de chemins de 
fer qui, particulièrement à cette époque de 
l'année, serait de nature à jeter le plus grand 
trouble dans les transactions commerciales. 
A Glasgow, un meeting des employés 
des compagnies calédoniennes, de la Bre-
tagne septentrionale et de Glasgow et sud-
ouest dans le district de Glasgow a décidé 
par 661 voix contre 81 qu'il y aurait lieu de 
se mettre en grève, si l'on n'obtenait pas une 
réduction des heures de travail. Ce vote a 
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été rendu an dépit !des efforts des membres 
du bureau et des principaux représentants des 
sociétés ouvrières, qui trouvent le moment 
mal choisi. 
On estime à 4,000 le nombre des employés 
qui ont déjà notifié leur intention de suspen-
dre le travail, à 3,000 celui des employés qui 
nesesont pas encore prononcés. ÂNewcastle, 
un meeting tenu dans la soirée a appris, que 
le Conseil d'administration du chemin de fer 
du Nord-Ouest avait résolu de faire les con-
cessions demandées, c'est-à-dire de fixer la 
semaine de travail à six jours et de considérer 
désormais le dimanche couine un jour 
extraordinaire à payer à part. Cette décision 
évite la grève dans le district charbonnier de 
Niwoastle. A Dundee, les employés ont inau-
guré la grève sur Ie Calédonien. II semble 
que les compagnies écossaises soient moins 
disposées à négocier avec leurs employés que 
les compagnies anglaises. 
! l ' E p a r g n e e n p a r t i c i p a t i o n . — Sous 
ce titre s'est fondée, à Neuchâtel, le 1er juillet 
1888, une société placée sous les auspices 
de la société neuchûteloise d'utilité publique, 
Elle repose sur l'idée d'associer de pe-ites 
économies accumulées en vue d'acquérir, par 
séries d'une durée de cinq ans, le plus grand 
nombre d'obligations à lots, dont le capital et 
les intérêts seront partagés, lors de la liqui-
dation, ainsi que les primes qui pourront 
échoir, entre tous les participants à la môme 
série, proportionnellement au nombre de 
leurs parts. 
Cette société est accessible à toutes les 
bourses. On verse 3 francs par mois pour 
une part, et on peut souscrire de une à cinq 
parts dans la même série. Les versements 
peuvent être effectués à l'avance, soit par 
trimestre, semestres etc. Des livrets sont dé-
livrés au nom des femmes et des enfants. 
Cinq séries de 200 parts chacune fonction-
nent actuellement, la sixièma série est en 
voie de formotion. 
Le capital des cinq premières réries s'élève, 
jusqu'à ce jour, à 77,500 francs, représenté 
par 431 obligations concourant à 27 tirages 
annuels et offrant 2,031 chances d'obtenir un 
lot. Ces titres, à teneur du règlement, sont 
tous déposés à la Banque cantonale. 
Les sociétaires de l'Epargne en participa-
tion se trouvent répartis dans les six districts 
du canton de Nauchâtel ; il s'en trouve 
même dans les cantons de Bâle, Berne, Fri-
bourg, Genève, Vaud, ainsi qu'en Allemagne, 
en Angleterre et en Russie. 
Ij»i s u r l es f ab r iquée . — Le recours 
déposé par M. l'avocat Reichel à Berne au 
sujet de la condamnation prononcée par le 
président du tribunal de police de Bâle, du 
26 décembre 1889, contre les typographes 
grévistes, a été déclaré fondé à l'unanimité 
par Ie Conseil fédéral. La question du refus 
de travail par les ouvriers de fabriq îes, sans 
l'avertissement préalable des 15 jours est 
donc résolue. Cette omission n'est donc plus 
à considérer comme un délit punissable, ainsi 
que l'admettait auparavant la juridiction de 
la loi sur les fabriques. 
U n ion «les b r o d e r i e s . — Une assem-
blée des commerçants tenue jeudi, à Saint-
GaIl a décidé de sommer les signataires sor-
tis de l'Union d'avoir à y rentrer dans les 
huit jours, sous peine de voir interrompre 
t jute relation de commerce avec les récalci-
trants. 
Su i s se - I t a l i e . — Nous trouvons dans le 
National suisse et le St. Galler Tagblatt une 
communication suivant laquelle le traité de 
commerce italo-suisse arriverait à son expi-
ration le 1er février 1891 ; ces journaux ajou-
tent que ledit traité est tacditement renou-
velé, aucune des parties contractantes ne 
l'ayant dénoncé. 
Cette communication est inexacte en ce 
sens que le traité en question est valable 
jusqu'au 1er février 1892 et non pas seule-
ment jusqu'au 1er février 1891. (Voir le texte 
original de cet acte dans le numéro du 25 fé-
vrier 1889 de la Feuille officielle suisse du 
commerce.) En vertu de l'article 17, s'il n'est 
pas dénoncé douze mois avant cette date, il 
continuera à être obligatoire jusqu'à l'expira-
tion d'une année après la dénonciation. 
Feuille officielle du commerce. 
u e p a p e XiéonX.111. e t l e s q u e s t i o n s 
soc ia les . — Le pape vient d'écrire au car-
dinal Bausa, archevêque de Florence, une 
lettre très importante, dans laquelle il ap-
plaudit au mouvement catholique en faveur 
du prolétariat, à sa propre œuvre, à celle de 
l'empereur d'Allemagne, du cardinal Manning, 
du député suisse Décurtins, etc., et fait des 
vœux pour que tous ces efforts s'unissent 
dans l'amour et la foi pour le bien de l'hu-
manité. 
Il résulte de cette lettre que l'encyclique 
à laquelle le pape travaille sans repos, sera 
un document destiné à produire une grande 
impression. Il y a longtemps qu'il y travaille, 
corrigeant sans cesse son œuvre et se faisant 
aider par le cardinal suisse Mermillod. Le 
pape veut organiser en Europe un parti so-
cialiste catholique, aussi avait-il vivement 
encouragé le député suisse Décurtins dans 
ses efforts pour fonder une constitution mo-
dèle qui aurait servi d'exemple et de base 
aux autres Etats. C'est M. Décurtins qui avait 
réussi à faire prendre au Conseil fédéral 
suisse, l'initiative d'une conférence ouvrière 
dont s'est emparé l'empereur Guillaume. 
Le document papal promet d'étonner d'Eu-
rope. 
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R| Représentants exclusifs en Suisse de la B c r m l o r f c r A l e t a l l w a a r e n - I T a b r i k . (Scholler Sf Cie), 
de Vienne, pour la vente des alliages de 
NICKEL· S T CHRYSOGALB 
destinés aux fabriques d'horlogerie, de boîtes de montres, de bijouterie, etc.-
DEGROSSISSAGES EN' CARRURES, LUNETTES 5 
Découpages en p l a t i ne s , ronde l l e s e t cerc les 
C I S E L E 
984 
HOTEL DE BIENNE 
(BIELERHOF) 
v i s - à - v i s c i e l a g a r e 
ttablieeement recommandable à MM. les voyageurs de commerce 
touristes ainsi qu'aux Sociétés. 
Bonne cuisine — Vins naturels — Chambres à différents prix — Grandes 
salles — Bains et douches à l'hôtel — Table d'hôte à midi 10 minutes 
— Plats du je îr — Restauration à la carte à toute heure — Exposition 
permanente d ) montres. Tous les mardis, marché d'horlogerie. ° 931 
Se recommande C. RIESEN-RTTTER, propriétaire. 
FABRICATION DE BIJOUTERIE 
BlENNE 
S p é c i a l i t é ' d e b r a c e l e t s 
11 or, argent et acier oxydé 
fTl 
m o n t r e · 
• . • ' • . 
. . . 
• 
. 
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RECOMMANDENT LEURS 
MACHINESATOURNER LES BOITES 
OR, ARGENT, ACIER ET NICKEL (invention FROSSARD) 
AVEC NOUVELLES PINCES BREVETÉES 
2 de ces machines fonctionnent depuis 4884 chez M. E. VARIN à Fontenais (Suisse). 
4885 à la manufacture FAVRE-JACOT au Locle. 
4 887 à la fabrique de boîtes d'or GUILLOD & CHALLANDES à Chaux-de-Fonds. 
4887 à la fabrique de boîtes au Noirmont. 
4887—4888 à la SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE à Porrentruy. 
1888—4889 chez M. HENNEMANN à Fontenais. 
1888—1889 chez M FIERORE à.Porrentruy.. 
4890 chez MM. RERTHET Fes à Charmauvillers (Doubs). 
4890 chez MM. CONRARD & TSCHANN à Porrentruy. 
4890 chez MM. SIMO > & Cie à Porrentruy. 
1890 chez M. GROSRENAUD à Resançon. 
1890 chez MM. JEAMRRUN, Fes à Charmauvillers (Doubs). 1227 
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A vendre faute d'emploi : 
1° Une machine à tourner les boîtes 
système Lauffer, avec grand choix 
de pinces et de burins; presque 
neuve. 
2° Un tour à fraiser les burins. 
30Un tour à affûter les burins. 
S'adresser à L. Boussillon, rue 
Guttenberg 5, à Genève. 1255 
ONCHERCHE 
une personne au courant de 
la fabrication, pour terminer 
des pièces 43 lig. On' lui four-
nirait boîtes et mouvements. 
Adresser les offres case 
postale 4883, à Rienne. 1Mi 
U η m o n t e u r d e l ioites c o n ­n a i s s a n t b i e n Ia p a r t i e , 
p a r l a n t e t é c r i v a n t l 'a l le-
m a n d e t le f r a n ç a i s , c i er-
c h e u n e p l a c e c o m m e con-
t r e m a î t r e o u v i s i t e u r d a n s 
u n e f a b r i q u e d e bo î t e s . 
S ' a d r e s s e r a u b u r a u d u 
j o u r n a l . 1254 
easeeeeeeseaseasesseee 
Un jeune homme 
sortant de classe, à la fin de 
l'année, c h e r c l i e u n e 
p l a c e d e c o m m i s dans 
Une maison d'horlogerie. îaao 
S'adresser à M. L é o p o l d 
B e r t r a n d à C o l o m b i e r . 
Atelier spécialement or-
ganisé pour d é c o r s s u r 
fonds métfal. se recom-
mande à Messieurs les fa-
bricants. 4247 
P. PORTMANN, St-lmier. 
ON CHERCHE 
quelques bons remonteurs pour 
pièces ancre et cylindre Inutile 
de se présenter sans preuves de 
capacité. 
S'adresser comptoir Goschler 
& Cie. Bienne. 1243 
ONDEMANDE 
un bon démonteur, ayant si pos-
sible fait les repassages, chez 
P. Desvoignes-Geiser, 
1252 f a b r i c a n t , N e u c h â t e l . 
1000 francs de primes 
En vente dans les librairies et 
magasins de fournitures. 
ÉDITEUR: 
CH. GROS FILS 
S t - I m i e r . 1069 
habnque de montres — Usine à vapeur 
a MlLLIl ê©11 
NIEDEBJ3IPP (Suisse) 
Spécialité de remontoirs 18 lignes en tons genres 
FABRIQUES D'HORLOGERIE 
β en tous genres ^ 
spécialité de montteâ temontoitâ Jk)Ut dama 
de 10 à IS lignes 
VCILLIOMENET-REINHARDT 
- « B I E N N E (Suisse) 
^»»Ι«#Ζ#Ι«ΦΙΦΙ#ΙΦΙΦΙΦΙ^Φ^ 
TSWM & © ie 
MÉCANICIENS-CONSTRUCTEURS 
GENÈVE 
Machines de précision à l'usage de l'Horlogerie et de la Bijouterie ι Balancier*. 
— Bloc· à cylindre. — Matrice» et poinçon· . — Perceuaea. — Taranrieuses. 
— Plantenaea. — Tonra divers, automatiques ou non automatiques. — Fralaenaea. 
— machines à tailler, automatiques et autres, etc. 
, IiVSiTALTiATIOiV COMPLÈTE D'USINES PODB LA VABBlOATIOIf 
MECANIQUE, d'aprèa lea derniera perfectionnements. 603 
Outillages divers pour Ia petite et la moyenne mécanique. — Tour* 
Yvmateura. 
La maison reçoit les offre» de MM. les Inventeurs pour l'exploitation dejeurs 
^yyvvvvvvv.vy.v^Tv^v.yAyyvvv^vvvvvvsvvvvvvvvv.vwv.y S^BSSmSSBgBSgB 
PIERRES EN TOUS GENRES 
pour mouvements d'horlogerie, en un mot tout ce qui se fait en pierres pot r le 
mouvement de la montre : Contre-pivots, ellipses, rouleaux Dnpleix, etc. Pierres 
pour boussoles, télégraphes, distributeurs d'eau, etc. 
9 Assortiments spéciaux pour Ie rhabil lage. " 9 
Calibres de prêolsion basés sur le système métrique 
au 1/10 et 1/100 mm., savoir: 
Filière i pivot, filière au grand diamètre, filières pour ellipses, rouleaax Dnpleix, etc. 
L.-E. JUNOD, LUCENS (Suisse) 
Marque de fabrique 
Maison fondée en 1850, 
occupant plus de 800 ouvriers 
La plus importante du 
monde 
BécompMsei U i eipoiitiom de Uidres 1862, Chaui-de-Fcndi 1881, Ptril 1889. 
VENTE EXCLUSIVEMENT EN GROS AUX MARCHANDS DE FOURNITURES 
Φ Envoi de prix-courants sur demande.
 m
 933 
Achat de diamants, rubis, saphir ohryBolithe, grenat brute. 
ν«ΟΧΟΛ33ΧΟΧΟΧ>Λ>3ΧΟίΛ^3^ΧΟ»ΧαΧ^^ 
Imprimerie de la Fédération horlogere suisse. 
